
Messe du jeudi 13 décembre 2018 
Jeudi de la 2e semaine de l’Avent 

 

Première lecture (Isaïe 41, 13-20) 

« Ton rédempteur, c’est le Dieu Saint d’Israël » 

C’est moi, le Seigneur ton Dieu, qui saisis ta main droite, et qui te dis : 

« Ne crains pas, moi, je viens à ton aide. » 

Ne crains pas, Jacob, pauvre vermisseau, Israël, pauvre mortel. 

Je viens à ton aide – oracle du Seigneur ; ton rédempteur, c’est le Saint d’Israël. 

J’ai fait de toi un traîneau à battre le grain, tout neuf, à double rang de pointes : 
tu vas briser les montagnes, les broyer ; tu réduiras les collines en menue paille ; 

tu les vanneras, un souffle les emportera, un tourbillon les dispersera. 

Mais toi, tu mettras ta joie dans le Seigneur ;  
dans le Saint d’Israël, tu trouveras ta louange. 

 

 

Les pauvres et les malheureux cherchent de l’eau, et il n’y en a pas ; leur langue est desséchée par la soif. 
Moi, le Seigneur, je les exaucerai, moi, le Dieu d’Israël, je ne les abandonnerai pas. 
Sur les hauteurs dénudées je ferai jaillir des fleuves, et des sources au creux des vallées. 
Je changerai le désert en lac, et la terre aride en fontaines. 
Je planterai dans le désert le cèdre et l’acacia, le myrte et l’olivier ;  
je mettrai ensemble dans les terres incultes le cyprès, l’orme et le mélèze, 
afin que tous regardent et reconnaissent, afin qu’ils considèrent et comprennent 

que la main du Seigneur a fait cela, que le Saint d’Israël en est le créateur. 

– Parole du Seigneur.  

 

Psaume Ps 144 (145), 1.9, 10-11, 12-13ab 

R/ Le Seigneur est tendresse et pitié, lent à la colère et plein d’amour. 

Je T’exalterai, mon Dieu, mon Roi, 
je bénirai Ton Nom toujours et à jamais ! 
La bonté du Seigneur est pour tous, 

Sa tendresse, pour toutes Ses œuvres,  

Que tes œuvres, Seigneur, Te rendent grâce 
et que Tes fidèles te bénissent !  
Ils diront la gloire de Ton Règne, 

ils parleront de Tes exploits, 

Le Seigneur, le Dieu d’Israël, vient aider 

Son peuple. Mais pour l’aider à faire quoi ? 

Son Seigneur est aussi son 

« Rédempteur » : Celui qui va 

« racheter » ses péchés (payer 

de Sa souffrance, Lui Dieu, pour 

éviter celle de Ses enfants) 

Mais Israël a une mission : briser les « montagnes » 

jusqu’à en faire de la poussière que le vent emportera 

Ces « montagnes » me font penser aux 

remparts de l’orgueil dans nos cœurs  La joie que donne le Seigneur est tellement plus grande 

que les illusions de puissance que donne l’orgueil…  

Briser les montagnes d’orgueil 

n’est pas la seule mission du 

peuple élu : il y a aussi de 

donner à boire aux pauvres et 

aux malheureux qui ont soif 
Ils ont soif de Celui qui seul peut les soulager,  

et qui ne désire qu’une chose : que tous puissent 

Le regarder, Le connaître, Le craindre comme 

leur Seigneur, L’aimer comme leur Rédempteur 

Les « fidèles » sur Seigneur (ceux qui croient en Lui et 

écoutent (dans leur cœur et dans leur vie) Sa Parole ont 

pour mission de Le bénir, et de dire – notamment auprès 

des « pauvres » et des « malheureux » – Ses « exploits », 

et aussi la « bonté » et la « tendresse » de Ses œuvres ! 



Ils annonceront aux hommes Tes exploits, 
la gloire et l’éclat de Ton Règne : 
Ton règne, un règne éternel, 

Ton empire, pour les âges des âges. 

 

Acclamation (cf. Is 45, 8) 

Alléluia, Alléluia.  
Ciel, répands ta rosée ! Nuées, faites pleuvoir le Juste !  
Terre, ouvre-toi, que germe le Sauveur !  

Alléluia. 

Évangile (Mt 11, 11-15) 

« Personne ne s’est levé de plus grand que Jean le Baptiste » 

Jésus déclarait aux foules : « Amen, je vous le dis : 
Parmi ceux qui sont nés d’une femme, personne ne s’est levé de plus grand que Jean le Baptiste ; 

et cependant le plus petit dans le royaume des Cieux est plus grand que lui. 

Depuis les jours de Jean le Baptiste jusqu’à présent, 
le royaume des Cieux subit la violence, et des violents cherchent à s’en emparer. 
Tous les Prophètes, ainsi que la Loi, ont prophétisé jusqu’à Jean. 
Et, si vous voulez bien comprendre, c’est lui, le prophète Élie qui doit venir. 

Celui qui a des oreilles, qu’il entende ! » 

– Acclamons la Parole de Dieu.  

 

Méditation de La Croix 

Une oblate de l’Assomption 

L’Avent prépare la sainte nuit. La Parole devient étoile qui luit. Sur ce chemin, Dieu vient nous tenir la 

main et comble tous ravins. Il fait fleurir nos déserts. À tout être, il redonne chair.  

Petit reste craintif, Israël ne sait plus où aller. La chute a été rude. L’avenir semble bouché. Muet, le 

cœur ne sait que penser. Embués, les yeux ne savent que percer. Sèche, la gorge se fait souffrir. Tordu, 

le corps se fait haïr. Pourtant, dans le silence, une voix appelle. Dans le vide intérieur, une présence se 

révèle. De l’impossible la vie surgit. Dans le Seigneur-Créateur, toute chose sourit. Le passage du Livre 

d’Isaïe nous invite à l’espérance. Le Seigneur est avec nous dans nos combats.  

Le leitmotiv « je serai avec toi » qui traverse toute la Bible nous conforte dans la foi. Il est l’Alpha. Il est 

l’Oméga. Il est là avec nous jusqu’à la fin du monde. La liturgie fait signe pour nous aider à accueillir la 

Parole et entrer en patience.  

Aujourd’hui, nous fêtons sainte Lucie dont le nom signifie lumière. Les longues nuits d’hiver 

représentent les interminables nuits de nos doutes. Or « à la sainte Luce, le jour croît du saut d’une 

puce », dit le proverbe. Cette fête célèbre l’espérance de la lumière alors qu’elle se fait rare. Comme 

l’écrit Edmond Rostand, « C’est la nuit qu’il est beau de croire à la lumière ». C’est la confiance qui est 

l’acte de notre amour. 

Pour briser les montagnes d’orgueil du peuple et de ses chefs, 

Elie n’avait pas hésité à supplier Dieu d’envoyer une terrible 

sécheresse. Car malgré le don de l’Eau de la Vie que Dieu a fait  

à Son peuple, ils ne L’ont pas écouté. Jean va redonner la soif  

de Dieu, ainsi il y aura pour accueillir le Messie un peuple de 

pauvres et de malheureux qui ont soif de Dieu et de Son Messie 



 

Commentaire Evangile au Quotidien  

Origène (+ 253), prêtre et théologien 

 

La vraie violence qui s'empare du Royaume des cieux 

 

 

Méditation de PRIER au Quotidien 

 

Josué a traversé le Jourdain pour attaquer la ville de Jéricho. Mais Saint Paul enseigne : « Nous 

ne luttons pas contre des hommes, mais contre les forces invisibles, les puissances des ténèbres 

qui dominent le monde, les esprits du mal qui sont au-dessus de nous » (Ep 6,12). Les choses qui 

ont été écrites sont des images et des symboles. Car Paul dit ailleurs : « Ces évènements servaient 

d'exemple ; ils ont été écrits pour notre instruction, à nous qui voyons arriver la fin des temps » 

(1Co 10,11). Si donc ces choses ont été écrites pour notre instruction, eh bien ! pourquoi tardes-

tu ? Comme Josué, partons pour la guerre, prenons d'assaut la plus vaste cité de ce monde, c'est-

à-dire la méchanceté, et détruisons les murailles orgueilleuses du péché.  

Regarderais-tu alentour quel chemin il faut prendre, quel champ de bataille il faut choisir ? Tu 

vas trouver, sans doute, mes paroles étonnantes, elles sont pourtant vraies : limite tes recherches 

à toi seul. En toi est le combat que tu vas livrer, à l'intérieur de toi l'édifice du mal et du péché qu'il 

faut abattre ; ton ennemi sort du fond de ton cœur. Ce n'est pas moi qui le dis, mais le Christ ; 

écoute-Le : « C'est du cœur que viennent les pensées mauvaises, meurtres, adultères, inconduites, 

vols, faux témoignages, diffamations » (Mt 15,19). Réalises-tu la puissance de cette armée ennemie 

qui s'avance contre toi du fond de ton cœur ? Voilà nos vrais ennemis. 


